
RAPPORT DE L’ANIMATION SCIENTIFIQUE  SUR L’IMPLICATION DES FEMMES 

DANS LE PROGRAMME GRANDE MURAILLE VERTE 

A L’INVITATION D’ASELFAE 

 

REUNION VIRTUELLE DU 14 DECEMBRE 2022 

 

 
Comme prévu, L’ASELFAE a organisé sa deuxième animation scientifique dans le cadre de la 

relance de l’association, le mercredi 14 décembre 2022. La présentation a été faite en format 

virtuel (ci jointe en annexe). La séance s`est déroulée de 16 h 12mn à 17h 27mn GMT. 

Le thème a porté sur « Les Femmes dans la Grande Muraille Verte : Jardins Féminins aux 

Portes du Sahel » 

  

A l`ouverture de la séance, Mme Ndèye Mama Touré Présidente de l’ASELFAE, a souhaité la 

bienvenue aux participants  et a rappelé  l‘objectif de ces animations scientifiques qui consistent 

à maintenir en activités l’association d’ici l’assemblée générale prévue en janvier 2023. Elle a 

ensuite  remercié le Colonel Mbareck DIOP d’avoir bien voulu faire cette présentation malgré 

son calendrier chargé. Ses remerciements se sont également adressés à l`ensemble des invités 

et membres d`ASELFAE pour leur participation. 

 

Lui emboitant le pas, Mme Rokhaya DIENE,  modératrice du jour, a à son tour remercié les 

participants et  le Colonel Mbareck DIOP, en donnant un bref aperçu sur le parcours de 

l`homme : Officier Supérieur de l`armée sénégalaise, Ing. ENPC, Ancien Conseiller Technique 

du Président de la République, Délégué pour le Sénégal de la World Fédération of Scientists 

WFS, Administrateur de MASE Sénégal, le Colonel Mareck DIOP est de surcroit  membre du 

Mens` Group d’ASELFAE, ce qui est tout à notre honneur. 

 

Déroulement de la séance 

 

✓ Présentation  

 

Dans sa présentation jointe à ce rapport, le CL DIOP a rappelé le contexte dans lequel l`initiative 

de la Grande Muraille Verte (GMV) est née. En effet, dira-t-il, le continent africain fait face à 

de nombreux défis dont la croissance urbaine, le manque d’infrastructures, la sécurité 

alimentaire, la pauvreté et l’inégalité, la désertification, l’intégration économique des 

changements climatiques avec comme corollaires les inondations, la sécheresse, etc. Cette 

situation a installé les pays de la zone sahélo-saharienne dans la précarité (pauvreté, 

malnutrition), ce qui  pousse les populations à la migration et l`exode rural. L’exemple du Lac 

Tchad a été cité ;  jadis il s`étendait sur 26 km², aujourd’hui il a perdu 90 % de son volume. 

 

Il a ensuite précisé que les pays sahélo-sahéliens luttent depuis plusieurs  décennies contre ces 

fléaux. 

 

C`est dans ce contexte que le projet GMV est né. C`est un grand projet fédérateur qui 

ambitionne de prendre en charge les défis à relever.  

 

Lancé en 2005 le projet concerne 11 pays africains qui sont la Mauritanie, le Sénégal, le Mali, 

le Burkina Faso, le Niger, le Nigeria, le Tchad, le Soudan, l`Ethiopie, l` Erythrée, et Djibouti. 

Il rappellera que ces pays ont signé un accord pour participer à cette initiative de la GMV.  



 

Il s’agit de planter un rideau d’arbres de 7 500 km de long sur 15 km de large d’Ouest en Est, 

de Dakar à Djibouti avec un objectif de 100 millions d’arbres en 2030. 

 

Le CL DIOP précisera que l`objectif global du projet GMV est de relever les défis de l'avancée 

du désert par le développement intégré dans les zones dégradées et la lutte contre la pauvreté 

sous toutes ses formes, la restauration des différents écosystèmes par divers procédés et la 

promotion de pratiques de gestion durable des eaux, espaces/terres pour un développement agro 

sylvopastoral. Le projet GMV est ainsi un programme de gestion durable des ressources 

naturelles avec des activités de reforestation, de renforcement des capacités, soutenues par une 

recherche d`accompagnement. 

 

Il dira que deux objectifs spécifiques sont déclinés, à savoir : - soutenir la préservation de la 

biodiversité par l'exploitation et la gestion durable des terres, - promouvoir les activités agro-

sylvo-pastorales génératrices de revenus et la satisfaction des besoins fondamentaux des 

populations rurales en produits ligneux et/ou non ligneux. 

 

✓ Les Jardins Polyvalents villageois 

Dans son exposé, le CL DIOP a précisé le rôle important des femmes dans les défis à relever 

dans le Ferlo; ainsi on comprend aisément la part belle qui leur a été faite à travers 

l`implantation des Jardins Polyvalents Villageois (JPV) dans le cadre du projet GMV, dont le 

but est de lutter contre la pauvreté  et la sous nutrition.  

On notera que ces JPV couvrent chacun une superficie de 5 à 7 ha, ils sont exploités par des 

groupements d’environ 100 à 300 femmes qui produisent ensemble des fruits et des légumes,  

ce qui est une activité novatrice dans la région.  Il précisera qu’à ce jour, 11 JPV sont implantés  

dans la zone du projet, regroupant plusieurs villages. Les jardins sont clôturés et bénéficient 

d`un système d’irrigation goutte-à-goutte relié au forage le plus proche. Un encadrement 

technique et un appui financier ont  été mis à la disposition des groupements pour accompagner 

l’ensemble des activités prévues.  

Ainsi, par le dispositif des JPV, la GMV entend d’une part améliorer le régime alimentaire des 

femmes du Ferlo en améliorant l’accessibilité en fruits et légumes frais, et d’autre part initier 

une activité économique qui leur permette de générer quelques revenus complémentaires. 

 

Monsieur le CL DIOP a notamment fait remarquer que les femmes viennent au jardin pour le 

plaisir de travailler ensemble mais aussi de discuter une fois le travail terminé,  une fonction 

sociale de l’horticulture qui n’est pas présente dans les discours officiels de la GMV et pourtant, 

c`est l’une des premières fonctions que lui donnent les femmes.  

✓ Partenariats 

Le CL DIOP a donné la liste des principaux partenaires qui soutiennent la GMV. Il s`agit 

d´organisations régionales et internationales.(voir document de présentation) 

 

 

 



✓ Le volet recherche dans la GMV 

L`exposé  a permis de noter l`importance du volet recherche qui porte essentiellement  sur 

l’introduction de variétés forestières étrangères et l`amélioration des variétés locales dont le 

jujubier Tasset, l’inoculation de champignons mycorhiziens pour l’amélioration de la 

productivité des jujubiers, la diversification des microorganismes symbiotiques pour la gestion 

durable et la valorisation de la diversité végétale sur la GMV.  

Cette recherche se fait dans le cadre d`un partenariat impliquant plusieurs institutions dont Le 

Centre international de Recherche en Agroforesterie (ICRAF), le Laboratoire de Microbiologie 

de l'Université Cheikh Anta DIOP de Dakar, etc. (voir diapositive n° 36). 

C`est dans ce cadre que des bourses d`études/recherches sont octroyées. 

 

✓ Conclusion 

Cl DIOP terminera sa présentation en disant que la GMV est le projet africain le plus important 

pour combattre la désertification et améliorer les conditions des populations vulnérables de cette 

bande du Sahel, particulièrement les femmes à travers des Jardins polyvalents. Toutefois il 

nécessite une forte volonté politique, un partenariat et une coordination entre les pays 

concernés, les organisations internationales pour plus d’efficacité. 

Les JPV de la GMV dans le Ferlo constituent donc un bon exemple d’initiative institutionnelle 

dans la lutte contre la précarité rurale. Cet exemple souligne aussi la difficulté pour les acteurs 

institutionnels de prendre en compte l’ensemble des formes que prend la précarité en milieu 

rural.  

Cette prise en compte suppose un dialogue constant avec les populations concernées à l’amont 

comme à l’aval du projet : l’enjeu reste en effet d’assurer la pérennisation des jardins en 

prévision du retrait à moyen terme de la GMV au Ferlo. 

 

✓ Les débats qui ont suivi la présentation 

 

Les intervenants ont tour à tour pris la parole pour féliciter le CL DIOP de sa brillante 

présentation. Ils feront noter que l’exposé est d`autant plus intéressant qu`il dégage à travers les 

JPV, les mêmes objectifs que ASELFAE, à savoir, la promotion des femmes en milieu rural.  

Les  commentaires et questions ont porté essentiellement sur les points suivants :  

 

- les activités génératrices de revenus ; 

- les bourses de recherche de 3ème cycle ; 

- l’intégration de l’agriculture et de l’agroforesterie ; 

- l’intégration du maraîchage, de l’arboriculture et de l’élevage et l`amélioration des espèces 

locales ; 

- les axes de collaboration entre l’ASELFAE et la Grande Muraille Verte ; 

- la visite de sites ; 

- les zones concernées par le projet ; 

- la situation actuelle des jardins polyvalents ; 

- la domestication des espèces fruitières forestières telles que le jujubier Gola ; 

- l’intervention du secteur privé ; 

- les stratégies de communications ; 

- les mécanismes de pérennisation des JPV. 

 



 

 

Le CL DIOP a répondu à toutes les questions et apporté des clarifications, notamment sur : 

- la discrimination positive accordée aux femmes pour l`attribution des bourses 

d’études/recherches ; 

- l’intégration agriculture/agroforesterie qui a permis la diversification des sources de 

revenus ; 

- la satisfaction des besoins réels des populations à travers les JPV qui contribuent à la 

réduction de l’exode rurale et la migration ;  

- les zones d`intervention  de la GMV qui sont trois régions du Ferlo, à savoir, Louga, Matam 

et Tambacounda. 

 

Le CL DIOP a terminé en invitant ASELFAE à une visite des sites et par la même occasion, à 

identifier des jeunes pouvant contribuer au reboisement dans la GMV. 

 

On retiendra des débats un certain nombre de préoccupations dont : 

 

- la pérennisation des jardins polyvalents qui est une question fondamentale. En effet malgré 

quelques dispositions prises, certains participants s`inquiètent de voir un jour les JPV 

disparaitre faute d`appropriation par les bénéficiaires, comme tant d`autres 

projets  importants qui ont vu le jour ; 

- la communication qui mérite d`être renforcée, la GMV a besoin d’ambassadrices/eurs pour 

une meilleure visibilité de ses activités et réalisations ; 

- les groupements des JPV qui méritent d`être mieux  accompagnés afin de jouer pleinement 

leur fonction socio-économique. 

 

✓ Clôture de la séance  

 

Pour clôturer la rencontre, Mme la Présidente Ndèye Mama TOURE a encore une fois remercié 

et félicité le Colonel DIOP. Cette présentation a été très bénéfique dira-t-elle, pour notre 

association qui est en train de mettre en place un plan d’actions  afin de consolider nos acquis, 

de dégager des perspectives et de relever des défis.  

Nous avons les mêmes objectifs pour les femmes rurales, donc nous osons espérer que les bases 

d’une nouvelle collaboration sont jetées.  

Elle conviendra avec la GMV le fait, que pour réduire les inégalités entre les différentes 

catégories sociales ainsi que la vulnérabilité des femmes, il est important d` accorder à celles-

ci  une priorité dans tous les programmes surtout d’investissement.  

 

Enfin, elle propose d`inscrire dans le programme d`ASELFAE en direction de la GMV, les 

actions suivantes :  

- les visites de sites ; 

- le développement d`un programme de communication  pour une meilleure visibilité 

des activités  des femmes. 

 

Ainsi, on rappellera que l`objectif que s`était fixé ASELFAE à travers les différentes  

présentations, à savoir, d`une part mettre à jour ses membres sur un sujet d’actualité et d`autre 

part, identifier les possibilités pour ces derniers de publier ou travailler sur les sujets abordés, 

est atteint.  

 

 



 

 

 

 

Fait à Dakar, le 18/12/2022 

Le rapporteur Ndèye Khady TOURE 


